A R R E s T 

DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI, 

ET  LETTRES  PATENTES  SUR  ICELUI, 

Regiftrées  au  Parlement  de  Befançon  le  5 Août  1771. 

Portant  cajpition  de  t arrêté  du  Parlement  de  Befançon, 
du  1 6 Juillet  Pyy  I. 

Du  22  Juillet  1771. 

Extrait  des  Eegijlres  du  Confeil  d’Etat. 

Le  ROI  S étant  fait  rendre  compte  de  l’arrété  de  Ton  Par- 
lement de  Befançon,  du  16  du  préfcnt  mois,  par  lequel 
ladite  Cour  a excédé  lès  pouvoirs,  en  délibérant  fur  des  objets 
qui  lui  font  étrangers:  Les  divers  Édits  qui  en  ont  fait  la  matière 
ne  lui  ayant  point  été  adreiïes  ni  reçu  aucune  exécution  dans  Ibn 
reiïbrt;  Sa  JVlajellé  a reconnu,  malgré  tout  l’art  répandu  dans 
ledit  arrêté,  que  l’intention  de  ceux  qui  l’ont  fait  prendre,  étoit 
d exciter  la  fermentation  dans  les  efprits,  & de  les  prévenir  contre 
des  opérations  diélëes  par  là  làgefTe  de  par  fon  amour  pour  fel 


peuples.  A quoi  voulant  pourvoir:  Ouï  le  rapport,  Si  tout  con- 
fidéré;  Le  Roi  ÉTANT  EN  SON  Conseil,  a cafTé  <Sc  annullé, 
cafTe  tSc  annulie  ledit  arrêté  comme  incompétemment  rendu,  <Sc 
tendant  à ébranler  I obéiïïance  & la  fidélité  qui  font  dûes  à Sa 
Majefté;  ordonne'  que  fur  le  pré  fient  arrêt  toutes  Lettres  patentes 
nécefifiaires  fieront  expédiées.  Fait  ain  Gonfieiî  d’Etat  du  Roi, 
Sa  Majefié  y étant,  tenu  à Compiegne  le  vingt-deux  juillet  mii 
fiept  cent  fioixante-onze.  Sig?7é  MONTEYNARD. 


LETTRES  PATENTES 


LOUIS,  PAR  LA  GRACE  DE  DlEU,  ROI  DE  FRANCE 
ET  DE  Navarre:  A nos  amés  & féaux  Conleillers  les 
Gens  tenant  notre  Cour  de  Parlement  à Befiançon  : Salut.  Nous 
nous  fiommes  fiait  rendre  compte  de  l’arrêté  que  vous  avez  pris 
le  1 6 du  préfient  mois,  par  lequel  vous  avez  excédé  vos  pouvoirs, 
en  délibérant  fur  des  objets  qui  vous, font  étrangers:  Les  divers 
Edits  qui  en  ont  fait  la  matière  ne  vous  ayant  point  été  adreffiés,  ni 
reçu  aucune  exécution  dans  votre  refiort;  nous  avons  reconnu, 
malgré  tout  l’art  répandu,  dans  ledit  arrêté,  que  l’intention  de 
ceux  qui  l’ont  fiait  prendre,  étoît  d’exciter  la  fermentation  dans 
les  efipriîs,  & de  les  prévenir  contre  des  opérations  diétées  par 
notre  fiageffie  & par  notre  amour  pour  nos  peuples:  Nous  avons, 
en  confiéquence,  par  arrêt  cejourd’hui  rendu  en  notre  ConfietI 
d’Etat,  Nous  y étant,  & ci-attaché  fious  le  contre-ficel  de  notre 
Chancellerie,  caffié  & annullé  ledit  arrêté.  Et  defirant  faire  con- 
noître  plus  particulièrement  nos  intentions  à ce  fiujet:  A CES 
CAUSES  & autres  à ce  nous  mouvant;  de  l’avis  de  notre  Confeil, 
<Sc  de  notre  certaine  fcience,  pleine  puiffiance  (5c  autorité  royale, 
Nous  avons  cafTé  (Sc  annullé;  (5c  par  ces  préfentes  lignées  de  notre 
main,  caffions  (5c.  annulions  l’arrêté  par  vous  pris  le  1 6 dudit 
mois,  comme  incompétemment  rendu,  & tendant  à altérer  lobéiP 
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ûnce  & fa  fidélité  qui  nous  font  dues.  Si  VOUS  MANDONS 
que  ces  préfentes  vous  ayez  à faire  lire,  publier  & regifirer;  & 
îe  contenu  en  icelles  garder,  obferver  & faire  exécuter  félon  fa- 
forme  & teneur  : CAR  TEL  EST  NOTRE  PLAISIR  ; en  témoin 
de  quoi  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à cefdiîes  préfentes, 
Donné  à Compiegne  le  vingt- deuxième  Jour  de  Juiflet,  fan 
de  grâce  mil  fept  cent  foixante  - onze,  & de  notre  règne  le 
cinquante -fixième.  Signé  LOUIS,  plus  bas,  Par  le  Roi.. 
Signé  Monteynard.  Et  fcellé  du  grand  foeau  de  cire  jaune. 

Lues  & enregîflrées-  du  très -exprès  commandement  du  Roï , porté  par  h 
fieur  Duc  de  Lorge,  ajfijlé  du  fieitr  Bastard,.  ConfeUkr  d’Éîat,. 
oui  & ce  requérant  k Procureur  général  de  Sa  Majejlé , pour  être  exécutées 
félon  leur  forme  & teneur.  Fait  en  Parlement,  à Befançon,  les  Chambres^- 
ajfemhlées , k cinq  août  mil fept  cent  folxante-onip,  Signé  Pourcheresse,.. 


A PARI  S, 

DE  LTMPRIMERIE  ROYALE. 


M.  DCCLXXI. 


